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première visite, le baptême et la première Communion furent 
fixés au surlendemain 2 décembre. Je préparai donc cette 
enfant de mon mieux, et le 7 au matin elle reçut le baptême 
et la Sainte Communion. Ayez un petit souvenir pour elle. 
Qu’elle s’instruise encore et reste fidèle à la foi. Elle m’écri­
vait des Etats-Unis, il y a quelques jours, me disant que dans 
l’école où elle va il y a deux petites filles qui n’ont jamais 
entendu parler du Bon Dieu : elle leur lit les prières qui se 
trouvent dans son livre.

«Priez également pour ceux qui sont indifférents. Il y a 
des catholiques qui, venus dans un pays nouveau et n'ayant 
pas vu de prêtre depuis longtemps, ont oublié leurs devoirs reli­
gieux. »

Paroles d’un anglican converti

M. Hugh Benson (1), fils de l’ancien archevêque iinglican de 
Cantorbéry, ordonné prêtre après sa conversion à l’Eglise 
catholique, et auteur de ce livre qui a fait grand bruit, il y a 
deux ou trois ans : « Le Maître de la Terre », où il a décrit, en 
romancier expert, l’histoire de la fin des temps, vient de publier, 
sur l’avenir religieux de son paya, une conférence que résume 
la Gazette de Liège :

« Il croit que les chrétiens anglais de toute dénomination 
seront revenus, avant longtemps, à la vraie foi, ou seront tom­
bés dans le rationalisme. Les esprits d’élite entrevoient cette 
alternative pour la société : ou le catholicisme ou l’agnosti­
cisme.

« La réforme est finie, épuisée. Les conversions se multi­
plient eu Angleterre (l’évêque de Liverpool en consigne 
20,000 pour son diocèse dans l'espace des vingt dernières 
années).

« Un aspect caractéristique de l’Eglise romaine frappe de 
plus en plus les intelligences avides de vérité : c’est son catho­
licisme. Le catholicisme est de tous les temps et de toutes les 
races. S’il n’avait été d’origine divine, il eût succombé sous les 
■coups de la Réforme.

(1) M. Benson vient d'être honoré |>sr le Saint-Siège d’une jirélature omaine. 
S. R. dt Québec.


